
 

 

 

Focus Radio1 sur le processus électoral    23 juillet 2015 

Les échos du débat organisé par la fondation FES hier, au Carlton Anosy, figurent au centre de 

l’information au niveau des stations radio analysées. 7 sur les 9 candidats en lice pour la 

commune urbaine d’Antananarivo ont répondu présents à ce débat d’idées. Une majorité de 

l’assistance semble  insatisfaite par rapport aux discours des protagonistes. Rien de concret n’est 

ressorti de ce face-à-face, selon le public, ce qui n’aide pas les citoyens à éclairer leurs choix pour 

le 31 juillet prochain. 

ADMINISTRATION / SENSIBILISATION ELECTORALE 

La radio Antsiva, à travers son programme d’information, remet encore en question les 

compétences de la CENI-T concernant l’organisation de ces élections communales. Pour ce 

faire, dans son Journal Parlé de 7H30, elle s’appuie sur un cas constaté au niveau du 

fokontany de 67Ha Nord-Est. 40 électeurs sont effectivement venus procéder à une 

vérification de leur nom dans la troisième liste électorale et 6 n’y figuraient pas. Plusieurs 

interventions dans l’émission interactive Masoivoho de la Radio Don Bosco, ont également 

fait part de leur mécontentement par rapport à l’élaboration de ladite liste électorale. Ces 

auditeurs affirment qu’ils ont dû réclamer auprès de la CED leur intégration dans la liste 

d’électeurs acheminée vers les fokontany car ils n’y figurent pas après vérification. Toujours 

dans cette optique de remettre en cause la compétence de la CENI-T et la crédibilité de ces 

scrutins, la radio Antsiva, à travers la chronique de son Journal Parlé de 12h45 a soulevé 

une faille au niveau du bulletin unique en ce sens que, il ne comporte aucun numéro de série 

ce qui permet de fausser les résultats de ces élections. 

Le débat d’idées entre les candidats à la mairie d’Antananarivo a également fait l’objet d’une 

large couverture. Le Journal Parlé de 12H45 de la radio Antsiva a porté l’attention sur 

l’absence de 2 principaux candidats sur les 9 en lice pour la capitale. Un micro-trottoir a 

d’ailleurs été entrepris afin de connaître l’avis du public vis-à-vis de ce débat, qu’il estime a 

priori peu convaincant. Les candidats présents n’ont pas fourni d’informations concrètes sur 

leur programme d’actions, selon les enquêtés. La Radio Don Bosco semble également arriver 

au même constat. Les auditeurs de l’émission interactive Masoivoho de 9H ont partagé la 

même opinion à l’égard dudit débat, les critiques ont particulièrement reproché des discours 

jugés trop généralistes.  

La RNM, quant à elle, dénonce le cas des journalistes de Majunga qui n’ont pas pu recueillir 

des informations sur la propagande électorale, à cause d’un incident avec des représentants 

étatiques locaux.  
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STYLE ET DEONTOLOGIE DANS LA COUVERTURE DU PROCESSUS ELECTORAL 

Le débat organisé par la fondation Friedrich Ebert Stiftung a bénéficié d’une couverture 

médiatique importante.  En effet, les stations analysées ont, dans leur intégralité, rapporté les 

détails du débat en question.  

La radio Plus a consacré une heure d’antenne, dans son émission interactive « Demokrasia 

Mivantana » pour se focaliser sur la situation politique actuelle et plus précisément sur les 

élections communales à venir. En procédant à une analyse approfondie du contexte électoral 

en cours, les journalistes sont arrivés à un constat d’inégalité des forces entre les partis au 

pouvoir et ceux dits de l’opposition. Dans son Journal Parlé de 12H30, elle se focalise 

uniquement sur les échos de campagne des candidats à la commune urbaine d’Antananarivo et 

a consacré une dizaine de minute, pour essayer d’exposer les programmes d’actions de chaque 

candidat. 

La chronique du Journal Parlé de 12H45 de la radio Antsiva reste toujours très critique vis-

à-vis de ces scrutins et plus particulièrement, de certains membres du gouvernement qu’elle 

accuse de déserter leur ministère pour appuyer des candidats aux communales durant la 

propagande. Mise à part l’habituelle remise en question de ces élections, la station semble 

également faire preuve de partialité dans la mesure où elle semble filtrer les candidats à la 

mairie d’Antananarivo à accorder un temps d’antenne. Ainsi, la candidate Lalatiana 

Rakotondrazafy a été la seule à bénéficier d’un temps de parole et d’antenne dans les éditions 

du matin et de midi du JP, à travers lesquelles elle a pu développer son programme d’actions. 

Une bonne pratique journalistique a été observée au niveau de la radio Don Bosco. Pour 

preuve, le journaliste animateur de l’émission interactive Masoivoho reste impartial quant 

aux différentes opinions politiques émises par les intervenants. Il s’abstient de tous 

commentaires et œuvre au contraire à une sensibilisation des auditeurs en les incitant à aller 

aux urnes, en expliquant notamment l’importance du droit de vote. 
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